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sans une resistance sörieuse, de la position de Ginestrello. Jugeant alors qu'en
suivant avec le gros de l'iufanterie la ligne des cretes, et la route avec mon artillerie
protegee par la cavalerie piemontaise, je m'emparerais plus facilement de Montebello,

j'organisai ainsi mes colonnes d'attaque sous les ordres du general Beuret:
Le 17" bataillon de chasseurs, soutenu par le 84" et le 74" disposes en öchelons, s'e-

lancereut sur la partie sud de Montebello, oü l'ennemi s'etait fortine.
II s'engagea alors un combat corps k corps dans les rues du village, qu'il fallut

enlever maison par maison. C'est pendant ce combat que le general Beuret a ete blessö

mortellement, ä mes cötes.

Aprös une resistance opiniätre, les Autrichiens durent ceder devant l'elan de nos

troupes, et, bien que retranchös dans le cimetiere, ils se virent encore arracher k la
baionnette cette derniöre position, aux cris mille fois repetes de : Vive l'Empereur!

II etait alors six heures et demie; je jugeai qu'il etait prudent de ne pas pousser
plus loin le succes de la journee, et j'arretai mes troupes derriere le mouvement de

terrain sur lequel est situö le cimetiere, garnissant la crete avec quatre pieces de

canon et de nombreux tirailleurs qui refoulerent les dernieres colonnes autrichiennes
dans Casteggio.

Peu de temps aprös, je vis les colonnes autrichiennes övacuer Casteggio, en y laissant

une arriere-garde, et se retirer par la route de Casatisma.

Je ne saurais trop me louer, M. le marechal, de l'entrain de nos troupes dans cette

journee; tous, officiers, sous-officiers et soldats, ont rivalise d'ardeur. Je n'oublierai

pas non plus les officiers de mon etat-major, qui m'ont parfaitement seconde.

J'aurai l'honneur de vous adresser ulterieurement les noms de ceux qui se sont le

plus particulierement distingues.
Je ne connais point encore le chiffre exaet de nos pertes; elles sont nombreuses,

surtout en officiers superieurs, qui ont paye largement de leur personne. Je les evalue

approximativement au chiffre de COO k 700 hommes tuös ou blesses.

Celles de l'ennemi ont du etre considerables, k en juger par le nombre des morts

trouvös, surtout dans le village de Montebello.
Nous avons fait environ 200 prisonniers, parmi lesquels se trouvent un colonel et

plusieurs officiers.

Plusieurs caissons d'artillerie sont egalement tombes en notre pouvoir.
Pour moi,M. le marechal, je suis heureux que ma division ait ete la premiere en-

gagee avec l'ennemi. Ce glorieux bapteme, qui reveille un des beaux noms de l'Em-
pire, marquera, je l'espere, une de ces etapes signalöes dans l'ordre du jour de

l'Empereur.

Je suis avec respect,
Monsieur le marechal,

Votre trös humble et tres obeissant serviteur,

Le general commandant la 1" division du l" corps,
Forey.

Rapport du general commandant la deuxieme armee, jeldzeugmestre comte Giulay,
ä l'Empereur.

Sire,

Je m'empresse de faire k Votre Majeste mon rapport sur le premier combat d'im-
portance que les troupes de Votre Majeste ont livre dans la prösente campagne.
Comme il ressort dejä des premiers rapports incomplets qui servent de base ä celui-
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ci, tous les dötachements de la brave armöe qui ont pris part k la lutte ont donnö de

brillantes preuves de leur bravoure öprouvöe et de leur fermetö.

Ainsi que je l'ai döjä annonce par döpeche telegraphique, le 19 de ce mois, au premier
aide-de-camp general de Votre Majeste, j'ordonnai pour le 20 une grande reconnaissance

forcöe sur la rive droite du Pö, parce que les rapports des espions aussi bien que
les observations faites par les avant-postes places le long de la Sesia et du Pö, firent

supposer que l'ennemi avait l'intention de faire, avec des forces considerables, un
mouvement contre Plaisance en passant par Voghera. Dans la nuit du 19 au 20, trois
brigades du 5° corps d'armee furent dirigöcs dans cc but par Pavie, vers la töte de

pont de Vaccariza, qui se trouvait dejä occupöe par la brigade Boer, faisant partie du

8" corps.
J'avais place pour cette expedition, sous les ordres du commandant du 5" corps, le

lieutenant feld-maröchal Urban, qui par des expöditions antörieures avait dejä
reconnu le pays entre Stradella, Vaccarizza et Voghera, et qui se trouvait precisement
ä cet effet avec une brigade du 5" corps d'armöe (genöral Braun), et une brigade de

sa propre division de reserve (gönöral-major Schaaffgossche), entre la töte de pont de

Vaccarizza etBroni. L'expedition commandee par le lieutenant feld-maröchal Stadion
se composait ainsi de la division Baumgarten (brigades Gaal, Bils et prince de Hesse),
du 5" bataillon de la brigade Braun, du 9" corps, ainsi que de la brigade Schaffgots-

che, completöe par les troupes de la garnison de Plaisance (regiment Hess), pour
remplacer les parties de cette brigade qui y etaient restees.

Le lieutenant feld-maröchal Stadion a commence, le 20 au matin, son mouvement

en avant de la töte de pont.
Le lieutenant feld-maröchal Urban s'ötait portö sur la grande route vers Casteggio,

faisant battre pröalablement la montagne, ä gauche, parle 3* bataillon de chasseurs.

Le lieutenant feld-maröchal Baumgarten suivait dans la plaine avec la brigade Bils
du cöte de Casatima, et la brigade Gaal dans la direction de Robecco.

Leur reserve, composee de deux bataillons et demi, ainsi que le corps du train
d'artillerie, s'avanjaient vers Barbianello. La brigade prince de Hesse formait l'aile droite
et marchait par Vörone sur Bronduzzoz. Le lieutenant feld-maröchal Stadion avait
ordonne que de cette position, qui avait ötö atteinte environ ä onze heures, on com-

men^ät l'attaque vers midi; le lieutenant feld-maröchal Urban devait s'emparer des

localites de Casteggio et Montebello, ah'n de gagner de lä une base pour menacer
davantage Voghera et contraindre ainsi l'ennemi ä döployer ses forces.

Le gönöral-major Gaal devait suivre, comme reserve, le lieutenant feld-maröchal
Urban. Lorsque l'ennemi eut abandonne Montebello, le lieutenant feld-maröchal
Urban poussa par cette localite jusqu'ä Genestrello; il y trouva un ennemi, supörieur
en nombre, qui lui opposa une sanglante resistance, que surmontörent pourtant les
braves chasseurs des 3" et 4e bataillons des rögiments Hess et Don Miguel, lesquels,

malgre des pertes considerables, eurent bientöt enlevö le plateau et la ferme de

Genestrello.

Mais Fennemi döploya bientöt des forces tellement superieures et les augmentait
encore par les renforts continuels que lui amenaient les chemins de fer, que le
lieutenant feld-maröchal Urban, ainsi que la brigade Gaal, qui etait arrivee sur ces en-

trefaites pour Pappuyer, combattant avec de grandes pertes, mais höroi'quement,
furent repousses sur Montebello. Dans l'intervalle, le lieutenant feld-maröchal Stadion

avait fait rapprocher la brigade Bils et la brigade Hess de l'aile droite de la ligne.
C'est contre le gönöral-major Gaal qui venait de rallier le general Braun avec un
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bataillon Hess et un bataillon Rossbach, que l'ennemi döploya une supörioritö de

forces toujours croissante. Montebello fut evacuö apres une resistance opiniätre.
L'ennemi, tenu en respect par des pertes plus grandes encore et par la bonne tenue des

troupes, ainsi que par le döploiement fait d'avance des reserves de la brigade Bils,
ne continua pas la poursuite, et le corps, qui döjä k Casteggio n'avait plus etö bien
harcele, arriva ä la nuit ä la töte du pont et se retira le 21 au matin sur l'autre rive
duPö.

Ainsi qu'il resulte de divers rapports incomplets, il y eut engage, ä Genestrello,
sous le feldzeugmestre Urban, le 3" bataillon de chasseurs, le 3" bataillon Don-Miguel,

2 bataillons de Rossbach, le bataillon de grenadiers Hess, deux pieces de 6,

quatre pieces de 12 du 8" regiment de Hall. C'est lä oü le combat fut le plus sanglant,
les pertes les plus grandes, le nombre des ennemis le triple des nötres.

Au combat de Montebello, il y eut 2 1/2 compagnies Rossbach, 1 bataillon de
grenadiers et 1 bataillon de ligne de ce rögiment, le 2" bataillon d'infanterie Hess, 2

bataillons d'infanterie Archiduc-Charles, le bataillon de confinaires Liccans, 1 escadron

de hussards Hall, 4 pieces de 6 et 2 pieces de 12. Une grande partie des troupes
engagees ä Genestrelle prit egalement part pendant la retraite au combat contre un
ennemi encore deux fois superieur en nombre.

Le prince de Hess commandait le regiment Culoz, 1 bataillon Zobel, 4 piöces de 12,
3 escadrons de hulans Sicile. Des combats s'engagerent pres de Calcababbio et Cau-

sone de Lausi. On y vit plusieurs fois de ces beaux exemples oü l'infanterie char-
geait la cavalerie k la baionnette, et au moment de l'attaque, k 70 pas de distance,
l'infanterie tirant la premiere salve, les hussards et les hulans rivalisaient dans le
choix heureux de la maniere de combattre particuliere ä chaque arme; l'artillerie
s'avancait tout prös de l'ennemi, et l'effet de son feu n'en etait que plus terrible, en

möme temps qu'il diminuait ses propres pertes.

C'est une chose etonnante combien peu de blessures l'artillerie a faites dans nos

rangs; presque partout l'ennemi tirait au-dessus de nous, qui ötions trop pres de lui.
L'infanterie ennemie tirait trös juste. Sa cavalerie ne merite pas qu'on en porte un

jugement aussi favorable. Elle a öte partout mise en deroute par nos hussards et nos

hulans, et cedait au premier choc serieux. La liste ci-jointe de nos pertes comple-

tera ce qui, dans le prösent rapport, n'est indique que superficiellement, quant ä la

plus ou moins grande part que chaque division a prise ä la lutte effective.

Le bruit du canon avait appele vers Casteggio le lieutenant feld-marechal Crenne-

ville, poste pres de Broni avec une partie de la brigade Felmayer. Le lieutenant feld-
marechal Stadion lui fit prendre position pres de Borgo-San-Giuletta, pour recevoir

au besoin la brigade Bils, qui etait destinee ä couvrir la retraite. II resulte des

rapports qu'il n'y a pas eu de poursuite; en consequence, le lieutenant feld-maröchal
Crenneville mint le soir meme ä Stradella. Le flanc droit a ete, pendant la marche

en avant et la retraite, protegö par le gönöral-major prince de Hess, avec autant de

prudence que de resolution.

Du cötö de l'ennemi, il parait y avoir eu en ligne tout le corps d'armee du maröchal

Baraguey-d'Hilliers et une brigade piömontaise.

Les troupes francaises qui ont ötö au feu se composaient de 12 rögiments d'infanterie,

quelques bataillons de chasseurs et un rögiment de cavalerie; les Piömontais
avaient fourni une brigade et le regiment de cavalerie Novare; les reserves etaient
nombreuses et grossissaient sans cesse.
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Le lieutenant feld-maröchal Stadion evalue au moins ä 40,000 hommes le nombre

des combattants ennemis.

Le resultat de la reconnaissance, qui justifie ma position actuelle, me parait en
consöquence bien röcompenser l'entreprise, malgre les grands sacrifices qu'elle a coütös.

J'attends encore les rapports detaillös. Le lieutenant feld-maröchal comte Stadion

signale provisoirement la bravoure de toutes les troupes qui ont pris part au combat.
Les regiments Archiduc Charles, Hess, don Miguel, Rossbach, Culoz, hussards Hall
et le 8" bataillon de chasseurs, et en general toutes les troupes qui ont ötö engagees
dans la lutte, ont ajoutö une belle page ä leur histoire et ä I'histoire militaire de

l'Autriche.
Je ne soumettrai ä Votre Majeste les noms des chefs qui se sont distinguös que

lorsque j'aurai regu les rapports detaillös de chaque corps de troupes. Malheureusement

ce glorieux combat nous a coütö de grands sacrifices.
On a transporte ä Pavie 600 blesses, parmi lesquels 20 officiers. Le major Büttner,

de l'etat-major general, qui se trouvait precisement en mission particuliöre ä Vaccarizza

et s'est Joint ä la coloune, a succombe, ainsi que le major du 3" bataillon de

chasseurs; le lieutenant-colonel Spielberg et le major Piers, du regiment d'infanterie
Archiduc-Charles, sont portes absents et sont probablement morts: en tout cas ils
sont restes blessös sur le champ de bataille; le gönöral-major Braun est Messe.

Je ne manqueraipas de transmettre au plus tot ä Votre Majeste les rapports
detaillös; mais je puis dös ä prösent dire avec orgueil que, par leur bravoure et l'esprit
qui les anime, les troupes se sont montrees dignes de la faveur de Votre Majeste, et

qu'elles considereront l'approbation de leur einpereur et chef comme le plus noble

encouragement ä de nouveaux exploits.
Au quartier gönöral de l'armee ä Gaslasco, le 28 mai 1859.

Le feldzeugmestre, Giulay.

Le ministre de la guerre a recu sur le combat du 31 mai, ä Palestro, le rapport

suivant :

Palestro, 31 mai 1859.

Vers les neuf heures du matin, le 3' regiment de zouaves venait d'ötablir son
bivouac sur la droite de ce village et sur la rive droite du canal della Cascina, ayant
devant lui cet obstacle, lorsque quelques coups de canon suivis d'une fusillade assez
vive engagee avec des bersaglieri et autres troupes sardes döployöes devant le 3" de

zouaves en tirailleurs annoncerent l'approche de l'ennemi. Le colonel fit prendre les

armes ä son rögiment et le porta ä environ 500 metres sur sa droite, du cöte oü la
fusillade ötait le plus vivement engagöe.

Les Autrichiens, qui avaient pris l'offensive, s'avancörent rapidement.
On fit d'abord döployer quatre compagnies en tirailleurs dans les blös qui cou-

vraient les hommes, et le rögiment fut forme en colonne d'attaque.
La fusillade s'engagea aussitöt trös vivement; en ce moment le colonel s'aper^ut

qu'une forte colonne, appuyee par de l'artillerie, cherchait ä tourner la position,
ainsi que le village meme de Palestro.

II lan^a alors tout le regiment contre les masses ennemies.

Apres avoir franchi rapidement le canal qui etait en avant d'eux, profond d'un
mötre environ, les zouaves aborderent rösolument l'ennemi ä la baionnette et enlevö-

rent de suite trois piöces de canon qui leur avaient fait essuyer un feu meurtrier.


	Rapport du général commandant la deuxième armée, feldzeugmestre comte Giulay à l'Empereur

